
22  mars 2013 - Chronique

La Communion

E
n ce jour du 11 novembre, dans le

cadre vert et serein du Gâtinais à
Lombreuil, c’est ainsi que l’on
pourrait résumer l’état d’esprit qui a

dominé le rassemblement des  Laïcs, Sœurs et
Frères Missionnaires des Campagnes. 

noms,� tout� le� monde� a� participé� !� Dès� la
première� heure� après� un� accueil� café,� la
présentation�des�groupes�de�La Communion
pour� les� trois� départements� concernés,� à
savoir� :� Loiret,� Yonne�et� Loir-et-Cher,� a� été
faite.�Marlène�et�Gérard�Dangerville�ont�été
précis�et�détaillés�pour�le�Loiret.�Il�faut�dire
qu’ils�étaient�chez�eux�!�
Philippe� Audiguier� donne� ensuite� une
photographie�du�«�fonctionnement�»�de�La
Communion au�plan�national� (coordination,
référents,�vacances-partage…)�en� insistant
sur� le� renouvellement�nécessaire�et�sur�de
nouvelles� formes� à� inventer.� «� Gardons
confiance�»�nous�dit�Philippe.�Songeons�à�la
jeune�Eglise�des�débuts�qui�a�fait�face�à�la
suite�de�la�disparition�des�apôtres.
Le�Frère�Michel�Danieau�nous�répartit�en�six
carrefours� chargés de� répondre� à� deux
questions�:�Dans�ce�qui�a�été�entendu,�qu’est-
ce�qui�est�intéressant,�impor�tant�?�A�partir�de
ces�témoignages,�quels�fruits,�quels�appels�?
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Vingt-cinq ans,
cinquante ans
après,
et toujours jeunes !

Vingt-cinq ans de vie 
de « la Communion » 
Cinquante�ans�pour�l’Hôtellerie�de�Lombreuil
(Loiret)�et�pas�une�ride�?�N’exagérons�pas.
Que�ce�soit�dans�les�petits�carrefours�ou�en
salle,�le�constat�d’un�vieillissement�ou�plutôt
d’un�souhait�profond�de�voir�des�plus�jeunes
rejoindre�nos�rangs,�a�été�mis�en�avant.�La
moyenne�d’âge�augmente,�certes.�Mais�l’état
d’esprit�dominant�reste�jeune�en�ce�sens�que
ce� qui� compte� avant� tout� c’est� la�manière
d’être�présent�et�porteur�d’actes�et�de�paroles
d’espoir�évangéliques�en�milieu�rural.�L’élan
donné�par�le�Père�Epagneul�puis�par�Soeur
Ghislaine,�semble�intact.�C’est�en�ce�sens�que
l’on� peut� dire� «� toujours� jeunes� ». Il� a� été
remarqué� par� ailleurs� que� cette� moyenne
d’âge�est�peut-être�en�voie�de�stabilisation�si
le� calcul� est� fait� en� tenant� compte� des
participants� à� Vacances-Partage,� entre
autres,� qui� permettent� aux� familles� avec
enfants�de�se�retrouver�comme�cette�année
dans�les�Vosges.
Plus� concrètement,� cette� journée� a� été
parfaitement�organisée�et�orchestrée�par�les
« locaux�».�Toujours�délicat�de�donner�des

A� partir� des� réponses� sur� les� affichettes
collées,�on�retient�essentiellement�:�qu’il�n’y�a
pas�de�pessimisme�quant�au�vieillissement�;
de� nouveaux� participants� rejoindront� les
rangs�;�que�l’absence�de�hiérarchie�marquée
entre�Frères,�Sœurs�et�Laïcs�(tout�en�gardant
leurs� spécificités),� est� une� force� pour
intervenir�efficacement�en�milieu�rural.�C’était
l’idée�des�fondateurs�:�du�Père�Epagneul�et
de�Sœur�Ghislaine.
A�11�heures,�nous�étions�regroupés�pour�le
partage� eucharistique.� Deux� aspects
souvenirs� � vont� guider� cette� cérémonie
concélébrée� par� cinq� prêtres� en� ce
11 novembre�:� le�partage,� inspiré�par�saint
Martin�et�la�réconciliation à�l’issue�de�deux
guerres�implacables.�L’homélie�est�assurée
par�un�Frère,�une�Sœur�et�un�Laïc.�Pour�l’un
d’entre� eux� le� ton� est� humoristique,� mais
tellement��pertinent.�Les�mots�clés�:�service
du� frère,� solidaires,� besoin� primaire� (saint
Martin),�la�veuve�qui�a�tout�donné�(Evangile),
redistribution�(impôt),�le�don�dans�la�relation
marchande� (Benoît� XVI),� constituent� le
support� des� réflexions.� Tout� cela� a� été
partagé�et�offert�au�Seigneur�avec�le�rappel
de�notre�mission�dans� le�monde� rural� telle
que�l’ont�souhaitée�les�fondateurs.

L’après-midi a été consacrée 
à Lombreuil 
La�salle�de�réunion�était�pleine�(près�de�cent
cinquante�per�sonnes)�pour�fêter�le�cinquan�-
tenaire�de�l’hôtellerie.�Après�un�diaporama,
se�sont�succédés�:�Sœur�Odile,�le�Père�Yves
Driard,�le�Frère�Hubert,�Jean�Lemaire,�Rosane
Bonneau,�Arlette�Javoy,�Françoise�Des�brosses.
Beaucoup�de�concret�et�d’anec�dotes�dans
les�interventions.�Ceux�qui�ne�connaissaient
pas�«� la�maison�»�se�sont� trouvés�chez�eux
comme�s’ils�y�avaient�vécu�depuis�des�années.
Le�mot�accueil dominait�dans�toutes�les�inter�-
ventions�y�compris�pour�Sœur�Jeanne-Marie,
venant�du�Prieuré�de�Contres,�et�accueillie�ce
jour�dans�la�communauté�de�Lombreuil.�
Mgr Blancquart,� évêque� depuis� deux� ans,
accompagné� du� Père� Jacques� Pissier,
doyen,�était�parmi�nous�l’après-midi.�L’évêque
d’Orléans� a� dit� que� des� nouveaux� recom�-
mencements�sont�toujours�possibles�:�saint
Martin,�Père�Epagneul,�Sœur�Ghislaine,�l’ont
montré.�
Il faut que Lombreuil vive comme lieu de
ressourcement, lieu signe, dans tout le
Gâtinais et au-delà.

Francis GoRISSE Cheverny�(Loir-et-Cher)


